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RÉSUMÉ DE LA TABLE RONDE DU 21 AVRIL 2022 

dans le cadre du chantier sur Le sentiment d’appartenance 
 
Une quarantaine de personnes de partout au Québec ont participé à cette rencontre virtuelle de trois 

heures qui avait pour but de présenter les résultats de l’enquête 2022 sur l’appartenance réalisée par le 

ministère de l’Immigration, de la Francisation et de l’Intégration (MIFI) et de discuter des moyens dont 

disposent les municipalités pour favoriser le sentiment d’appartenance des personnes issues de 

l’immigration ou des minorités visibles et ethniques. Les municipalités, en tant que gouvernements de 

proximité, mais aussi leurs partenaires, peuvent jouer un rôle essentiel pour veiller à ce que les 

personnes immigrantes soient bien accueillies, qu’elles se sentent bien dans la société dont elles font 

partie et aient envie d’y participer et de s’y investir. N’oublions pas que développer le sentiment 

d’appartenance implique de développer des liens d’affection et la volonté de partager la même destinée! 

 

Lors de l’avant-midi, le MIFI a, dans un premier temps, présenté les résultats de la deuxième enquête 

sur le sentiment d’appartenance auprès des personnes immigrantes. L’enquête de 20211 avait déjà 

permis d'établir une série de corrélations permettant de préciser les conditions susceptibles de 

développer le sentiment d'appartenance chez les personnes immigrantes.  

 

Dans un deuxième temps s’est tenue une table ronde autour du sentiment d’appartenance des 

personnes immigrantes avec des représentants du milieu (agents d’aide à l’intégration, conseillers en 

immigration régionaux, intervenants communautaires, etc.), le tout animé par M. Charles-Antoine 

Sévigny, conseiller expert et coordonnateur à la Direction des politiques et programmes de relations 

interculturelles du MIFI. Les représentants invités à s’exprimer étaient :  

 

 
1 https://www.forum-integration.org/speaker/pierre-david-labre/ 



 2 

• Marianne Legault, Agente d’aide à l’intégration, Direction régionale de l’Estrie, MIFI 
• Félix Houde, Conseiller en immigration régionale, Direction régionale du Bas-Saint-Laurent et 

Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine, MIFI 
• Paul-Antoine Martel, Conseiller en relations avec les milieux, Ville de Val-d’Or et Nathalie Rey  
• M. Mustapha Kachani, DG Centre d’Intégration Multi-Services de l’Ouest de l’Île (CIMOI) 

 

Déroulement de la table ronde : 

L’animateur a posé principalement deux questions sur lesquelles les intervenants ont débattu. La 

première concernait le partage d’anecdotes ou d’expériences vécues concernant le sentiment 

d’appartenance. Nous avons pu constater qu’une main tendue à l’individu, tout comme la 

compréhension du sens de l’humour de chacun est un gage de réussite de rapprochement entre les gens. 

Également, le partage d’expériences positives comme l’organisation d’évènements ou l’échange de 

nourriture favorisaient le développement de l’affect, ainsi que le fait d’être accueilli par quelqu’un qui a 

déjà été lui-même accueilli par le milieu.  

 
L’animateur a ensuite demandé aux intervenants de s’exprimer sur ce qu’il devrait être fait ou encouragé 

en termes de politiques publiques pour contribuer au renforcement du sentiment d’appartenance. À 

Val-d’Or, le fait de présenter des expériences et des exemples positifs d’intégration ou encore publiciser 

des modèles de réussite aux nouveaux arrivants avait pour effet de « travailler le muscle d’ouverture » 

selon M. Martel. Tous s’entendaient aussi pour dire que la notion de caution politique alors que l’autorité 

soutient les initiatives d’organisation d’espaces de rencontre et de dialogue interculturels était un des 

aspects importants du sentiment d’appartenance.  

 
D’autres ont souligné que l’une des forces du Québec en la matière, c’est justement de pouvoir compter 

sur l’existence d’un ministère, notamment pour la francisation. De plus, il a été mentionné qu’il serait 

souhaitable d’alléger la bureaucratie pour les nouveaux arrivants qui n’ont pas encore leur résidence 

permanente canadienne. Enfin, la tenue d’un évènement tel que la Semaine québécoise des 

rencontres interculturelles permet de mettre en valeur la contribution des Québécois(es) de toutes 

origines au développement du Québec ; une invitation au dialogue et aux rapprochements lors de la 

semaine interculturelle qui se tient chaque année en octobre.  
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Cet avant-midi a permis de constater :  

- Que le sentiment d’appartenance bien expliqué permet aux acteurs de l’immigration de   

comprendre comment ce sentiment constitue une clé de voûte pour le bonheur des 

personnes immigrantes; 

- Que l’on peut contribuer à le renforcer en favorisant le contact et le développement de la 

relation; 

- Que les villes devraient le voir comme un produit naturel de leur action d'accueil et de 

création d’un climat interculturel; 

- Que les programmes du MIFI devraient davantage susciter et encourager de telles actions 

tant dans les villes que dans les organismes; 

- Que l’enquête annuelle du MIFI devrait en mesurer l’impact.  

 

Plus globalement, faut-il repenser et redéfinir la dimension citoyenne telle qu’elle est mesurée jusqu’à 

présent dans l’enquête. Des éléments tels que la culture politique, le sentiment de confiance envers les 

institutions, la relation avec les organismes du milieu etc. pourraient venir bonifier cette dimension.  

 

La rencontre a confirmé l’intérêt de poursuivre la réflexion sur cette question et d’organiser d’autres 

activités à cet effet dans le cadre de ce chantier. 

 

Le 26 avril 2022 


